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Introduction 

 Rompant avec les traditions consacrées par l’usage et 
levant les interdits du passé, la révolution sexuelle avait 
promis un surcroît de liberté, d’amour et de bonheur. Mais 
nous avons bien vu que cette révolution a entraîné toute une 
somme de problèmes personnels et sociaux. De meilleurs 
systèmes scolaires et des avancées sociales auraient retardé 
quelque peu la montée de ces problèmes, mais il faut en 
chercher la cause profonde ailleurs, dans la dislocation et la 
faillite des familles… Nous éduquons bien mollement notre 
jeunesse sur l’importance de préserver sa pureté avant le 
mariage et d’arriver à la maturité individuelle dans l’amour. 
Aussi ne perçoivent-ils pas la valeur de l’amour vrai, qui est la 
racine fondamentale de la joie, du bonheur et de tous les 
idéaux. 

Les responsables sociaux et les parents admettent que 
l’abstinence protège du VIH/sida et des MST (maladies 
sexuellement transmissibles) mais peinent à vouloir con-
vaincre les jeunes de s’en tenir à l’abstinence jusqu’au ma-
riage. S’abstenir par peur des maladies sexuellement transmis-
sibles ou des grossesses indésirables ne fait pas toujours le 
poids devant la pression intense et les élans romantiques. Par 
contre, des jeunes sensibles à la signification profonde de la 
sexualité humaine et à la place qu’elle doit jouer pour créer un 
mariage heureux et sain, sont conscients qu’il vaut la peine 
d’attendre pour donner sa force à l’intimité sexuelle. Cette 
présentation de la Fondation internationale pour l’Éducation 
(FIE) veut contribuer à défendre l’abstinence jusqu’au 
mariage comme choix d’un mode de vie sain. 



Consommation de l’amour 

 5 

PREMIÈRE PARTIE : 

Consommer l’amour 
L’amour est l’attirance émotionnelle qui pousse deux 

êtres à s’unir et à connaître la joie. Selon la présentation inti-
tulée « Principes universels et buts dans la vie », l’amour vrai 
est un élan du cœur et assure le bonheur et le bien-être total 
de l’aimé. Cet amour suppose que les partenaires s’engagent 
tous deux résolument dans un lien pur et durable. 

L’éthique est pour l’essentiel une éthique familiale. La 
présentation sur « La famille : école de l’amour et de la paix » 
décrit la croissance du cœur à travers quatre sphères succes-
sives : celles des enfants, des frères et sœurs, des époux et des 
parents. L’harmonie et la pureté sont les premières vertus de 
la sphère du cœur des frères et sœurs. Ces vertus constituent 
le fondement de la fidélité et de l’engagement, qui sont les 
vertus premières de la sphère de cœur des époux. 

On associe souvent l’amour à sa seule dimension conju-
gale, voire à l’aspect purement charnel : « faire l’amour ». 
L’activité sexuelle est très stimulante. Mais l’ivresse des sens 
et le plaisir éphémères ne procurent aucune plénitude, sans 
un engagement fort et mûri des deux partenaires. Au lieu de 
cela, les sens sont émoustillés mais on ressent comme un vide 
qui invite une sorte de manque. Du coup, tout ce qu’il y avait 
de bon et de beau dans l’acte sexuel se perd peu à peu. À 
force de chercher la plénitude dans l’amour vrai sans le trou-
ver, la course à la stimulation est de plus en plus prenante. 
« Ayez plusieurs aventures, puis menez une vie rangée » con-
seillent certains. Voilà une grande supercherie. Vivre ainsi 
avant le mariage, c’est miner presque immanquablement la 
loyauté profonde et l’engagement pur qu’on attend d’un con-
joint pour la vie. 

Maintes sociétés exigent des femmes la plus grande pure-
té. L’homme, lui, serait forcément volage par nature. Cher-
chant l’égalité là où il ne faut pas, la révolution sexuelle 
abaisse le code moral féminin, au lieu de chercher à tirer 
l’homme vers une fidélité et une loyauté plus haute. Cette 
présentation évoque une éthique de l’amour vrai et une vie 
sexuelle saine qui remet en cause cette différence de traite-
ment traditionnelle, tout en conservant la sagesse du passé. 
En vérité, l’abstinence avant le mariage et la fidélité dans le 
mariage sont pour l’homme et pour la femme la voie vers la 
plénitude. L’amour ne doit s’exprimer sexuellement que dans 
la sphère du cœur conjugale.  
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2e PARTIE : 

Prendre responsabilité 
pour l’amour sexuel 

 Tous les rapports sexuels dans le monde animal sont en 
vue de la reproduction. La liberté dans les liens d’amour con-
jugaux est le propre de l’être humain, son signe distinctif. Or, 
la vraie liberté implique la responsabilité. 

Dans le cadre d’un mariage où les époux s’engagent à res-
ter durablement fidèles, le rapport sexuel procure une vraie 
plénitude. Sa puissance vivifie le lien entre les époux qui en 
sort renforcé. Là où toutes ces dimensions se croisent, le mari 
et la femme connaissent la joie. Aider les jeunes à saisir ce po-
tentiel leur donne le meilleur atout pour résister aux sirènes 
de la révolution sexuelle. Leur pureté et leur sexualité sont 
ainsi préservées comme un trésor à chérir le jour de leur ma-
riage. 

Capable de combler les élans les plus profonds de notre 
cœur, l’amour sexuel porte en lui une lourde responsabilité. 
On peut l’examiner sous trois angles. 

A. Responsabilité envers sa conscience 

 L’amour sexuel touche à ce que nous avons de plus pro-
fond, à savoir le cœur et la conscience. Le cœur est la source 
de l’amour et notre conscience en guide l’expression. Le cœur 
est l’élan pour trouver la joie en aimant et en étant aimé. Telle 
une boussole morale, la conscience oriente cet élan vers le 
bien et le vrai, nous préservant de nuire à autrui et à nous-
mêmes. 

On respecte sa conscience en s’en tenant à la certitude 
que la sexualité est du domaine de la vie conjugale. Cela signi-
fie aussi cultiver la maturité du cœur et du caractère et rester 
intègre dans ses responsabilités. Quand on se montre irres-
ponsable, la conscience pousse à changer de cap, à se ressaisir 
et à prendre un nouveau départ dans la bonne direction. 

B. Responsabilité envers son conjoint 
    (ou son futur conjoint) 

 Avant le mariage, cela signifie se soucier de son futur 
conjoint et lui témoigner par avance sa fidélité. Dans le ma-
riage, il s’agit d’un engagement fidèle à chérir son conjoint et 
en prendre soin. 

Être pur, c’est savoir se discipliner. La sincérité se laisse 
voir à la façon dont on maîtrise ses pulsions. Si on ne sait pas 
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se discipliner avant le mariage, quelle garantie de fidélité dans 
le mariage peut-on offrir à son conjoint ? Quel est le plus 
beau cadeau à offrir à notre bien-aimé(e) le jour du mariage ? 
Une énorme bague en diamant qui aura déjà été offerte plu-
sieurs fois auparavant ? La plus romantique des déclarations 
est d’affirmer : « J’ai surmonté toutes sortes de tentations, car 
je t’attendais. » 

C. Responsabilité envers son enfant 
    (ou son enfant potentiel) 

 La sexualité donne la vie. Entrer dans une union 
sexuelle, c’est s’engager en vue d’un résultat potentiel : une 
nouvelle personne. Les parents sont responsables d’aimer et 
d’élever l’enfant dont ils ont pris part à la création jusqu’à sa 
maturité. À moins de se préparer à accomplir cette responsa-
bilité, les parents causent un grand tort à leurs enfants et à la 
société en ayant un enfant. L’enfant tire fierté et bonheur 
d’être aimé de ses parents. Les enfants aimeraient naître d’une 
unité complète et harmonieuse de leurs parents au sein d’un 
amour vrai, et aspirent à grandir dans cet amour. 

Le mariage est le cadre le plus sûr pour élever un enfant. 
Il y a chez l’enfant un besoin et une attente naturels : que ses 
parents s’aiment et soient ensemble, pas seulement pour être 
attentifs à ses besoin physiques et affectifs mais aussi pour 
que lui-même affirme son moi et sa valeur. Le lien des pa-
rents étant l’origine même des enfants, l’amour des parents 
l’un pour l’autre est leur meilleure sécurité.  
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3e PARTIE : 

Relier les aspects 
les plus profonds de notre être 

Dans l’union sexuelle se mêlent l’élan d’aimer, la création 
de la vie et la transmission des gènes et de la lignée. 

A. L’amour 

 Par le biais de la sexualité, l’homme et la femme laissent 
libre cours à toute la force de l’émotion et de la passion. Dans 
l’idéal, cette passion jaillit d’un cœur vraiment épris. L’amour 
vrai est foncièrement enclin à donner, pas seulement à pren-
dre. Il cherche une joie et un contentement intérieurs pro-
fonds, pas simplement un plaisir physique. 

B. La vie 

 La vie biologique a la capacité de se reproduire. Les ani-
maux et les plantes croissent vers la maturité et lèguent leurs 
codes génétiques aux nouvelles générations. Les organismes 
individuels meurent mais leur lignage se perpétue grâce à 
l’ADN. Tant qu’une semence est produite pour permettre à la 
génération suivante de se propager la chaîne de la vie de-
meure intacte. Par leur union spirituelle et physique, les époux 
participent au mystère qui permet de créer un être nouveau. 
Les enfants deviennent un lien tangible vers l’immortalité. 

C. Le lignage 

 Le mariage est un précieux ancrage pour que le lignage 
aille aux générations suivantes. Il transmet un héritage solide 
et une tradition saine ; les descendants vont le recevoir, l’imi-
ter, y laisser leur propre marque. La qualité d’amour et le de-
gré d’engagement des époux affectent leur lignage. Tous les 
enfants ont le droit d’être fiers de l’amour qui les a conçus et 
élevés. 

D. La conscience 

 La conscience met le cœur en garde contre toute fré-
quentation trouble qui nous détourne de notre quête d’amour 
vrai. Trop souvent, le sexe n’est qu’une activité physique à 
laquelle on se livre dans un but égoïste. Ceux dont le cœur 
immature n’est pas en phase avec un centre plus élevé fixé 
par la conscience, cherchent seulement le plaisir des sens. Les 
unions sexuelles hors mariage s’accompagnent souvent d’une 
vive culpabilité, de reproches personnels et d’une corruption 
du caractère. 
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Dans l’amour vrai, la dimension spirituelle guide la di-
mension physique. Le véritable acte d’amour émane donc du 
tréfonds de l’âme, avec l’accord de la conscience. Il s’exprime 
ensuite dans l’union de la chair et de l’esprit et porte des fruits 
dans la création d’une lignée. Le sexe est une force extrême-
ment puissante, peut-être l’une des pulsions humaines les plus 
puissantes. Il a besoin d’être dirigé. Un mariage dans lequel 
on s’engage va irriguer son potentiel créatif, le protéger et le 
faire fructifier.  
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4e PARTIE : 

Créer une sphère protectrice 
de l’amour 

 Comprendre ces dimensions de l’amour sexuel aide à se 
protéger de nombreuses influences destructrices. Bien des 
adolescents sont en pleine confusion mentale, et les messages 
ambigus qu’envoient les adultes et les médias y sont pour 
quelque chose. Beaucoup confondent le sexe et l’amour. Ce 
qui rend les adolescents si vulnérables, c’est leur tendance à 
s’amouracher et à croire qu’il s’agit d’amour. Si le sexe s’en 
mêle, le risque de blessure affective et psychologique sera 
d’autant plus grand. 

En revanche, avec une éthique de pureté, on est prêt à 
faire des sacrifices pour plaire à son conjoint ou à son futur 
conjoint. Cela signifie que l’on crée une sphère pour protéger 
l’amour. Savoir faire passer les buts à long terme avant le plai-
sir à court terme est un bon indice de réussite dans le ma-
riage. Cela vaut aussi dans bien des domaines de la vie. Faire 
mûrir son caractère est un de ces buts fondamentaux à long 
terme ; tout comme le fait de créer des liens affectifs, de fon-
der une bonne famille et de mettre ses dons au service de la 
société. En se fixant ces buts, on obtient plus de satisfaction 
et de joie dans la vie quotidienne. [La présentation sur la pré-
paration des jeunes au mariage aborde plus complètement ces 
sujets.] 

 Exposer son corps avec pudeur fait forcément partie de 
la pureté. C’est un trait qui transcende les cultures et qu’on 
retrouve même chez les aborigènes1. Cela étant, la pudeur 
peut paraître vieux jeu, alors autant faire ce qu’il faut pour la 
protéger2. Une règle universelle encourageant la pudeur chez 
les jeunes « protège la croissance vers la maturité sexuelle… 
et joue un rôle dans le choix du premier compagnon 
sexuel3. » 

Tel un signal de la conscience, le trouble sexuel nous pré-
vient que les limites morales d’une relation sont menacées. 
Tout le noble mystère si personnel de la sexualité en sort pro-
tégé jusqu’à ce qu’il y ait un contexte pour s’exprimer en toute 
sécurité. La pudeur est ainsi au service de la conscience et 
d’un idéal de maîtrise de soi. Elle aide à renforcer le pouvoir 
de la morale sur les instincts et place les émotions humaines 
au-dessus des pulsions animales. 

Ce sens de la pudeur fait partie des réflexes de préserva-
tion chez les jeunes, tout particulièrement les filles. Sans elle, 
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les filles tendent à se fragiliser et n’ont « rien pour protéger ce 
qu’il y a d’humain chez elles4 ». Il y a comme quelque chose 
de « mort » chez les filles qui « se sont trop dispensées » 5.  
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5e PARTIE : 

Vivre libre dans la pureté 

 Le mot « liberté » prête décidément à confusion. 
Beaucoup croient que la liberté leur permet de faire tout ce 
qu’ils veulent, sans entraves. Dès lors, l’idée de se priver de 
quoi que ce soit (qu’il s’agisse d’alcool, de drogues et de 
relations sexuelles pré-maritales, par exemple) semble res-
treindre la liberté. Seulement voilà, une fille de quinze ans 
avec un bébé profite-t-elle vraiment librement de sa jeu-
nesse ? Elle cherchait le plaisir, mais ce ne fut pas sans 
conséquences. Imaginons un jeune homme qui agit sur un 
coup de tête et attrape une maladie sexuellement transmis-
sible, douloureuse et incurable. Sa vie ne sera pas forcément 
en danger, mais sera-t-il vraiment libre après cela ? 

À y regarder de plus près, la vraie liberté est de renoncer à 
des rapports sexuels hors du mariage. On se libère ainsi des 
grossesses indésirables, des terribles maladies sexuellement 
transmissibles et du chaos qu’entraîne une vie sexuelle 
débridée. Libres de placer leur énergie sans borne dans des 
projets créatifs, les jeunes peuvent faire profiter la société de 
leurs talents tout en cultivant une réelle originalité qui leur 
donnera de bonnes bases dans la vie. Ils sont libres de faire 
confiance et d’inspirer la confiance dans le mariage, sans le 
fardeau d’actions passées irresponsables.  

 

Jouir des libertés de l’abstinence jusqu’au mariage  

 
 Liberté de se faire des 

amis avec toutes sortes de 
gens 

 Liberté d’apprendre la 
créativité en exprimant 
l’affection 

 Liberté d’explorer de 
nombreux centres d’inté-
rêt, tels que le sport, les 
arts, la musique, les 
sciences, l’action sociale, 
etc. 

 Liberté de se préparer à 
une profession ou à une 
carrière 

 
 Liberté de créer les bases 

de la stabilité financière 
 Liberté, dans la sécurité 

d’un amour où l’on 
s’engage pour la vie, 
d’explorer toute la magie 
du sexe 

 Liberté de laisser à ses 
enfants une moralité 
élevée 

 Liberté de ne pas tomber 
enceinte malgré soi 

 Liberté d’être à l’abri des 
maladies sexuellement 
transmissibles 

 
 Liberté d’éviter l’insécurité 

et les peines de cœur des 
relations sans lendemain 

 Liberté de connaître un 
mariage sans peur ni 

remords. 



Vivre libre dans la pureté 

13 

 Certains diront qu’il y a toujours eu des rapports sexuels 
avant le mariage. Il faut donc être réaliste et protéger les 
rapports sexuels pré-maritaux en utilisant des préservatifs. 
Partir sur de telles bases est pourtant très risqué. 

Quand on fixe une règle sociale, des réactions sont à 
prévoir. Visant naturellement l’excellence, une minorité 
voudra l’atteindre, voire la dépasser. En rébellion contre la 
norme, une autre minorité définira sa voie propre. Entre les 
deux extrêmes, la majorité choisira le confort du juste milieu. 
Il y a quarante ans un écolier révolté aurait mâché du chewing
-gum en classe ou jeté des papiers par terre. Or, aujourd’hui, il 
pourrait très bien fumer du cannabis ou être un casseur. Des 
normes abaissées, c’est une minorité rebelle bien plus nui-
sible. Presque tous les secteurs de la société en ont donné 
l’illustration. 

Si l’on permet la licence sexuelle avant le mariage avec des 
garde-fous pour la rendre plus sûre et moins risquée, la 
majorité lorgnera vers des conduites impliquant de grands 
risques, aux conséquences souvent fâcheuses. Pire, une 
minorité rebelle se définira par une activité sexuelle carrément 
débridée. En plaçant la barre assez bas – liberté sexuelle pour 
les adolescents avant le mariage – on met en danger le bien-
être d’une majorité d’adolescents. Il est déjà évident que la 
révolution sexuelle a eu de funestes conséquences. 

On remarquera que plus de la moitié des adolescents qui 
ont renoncé à leur virginité avant le mariage disent le regret-
ter6. Plus qu’ils ne veulent l’admettre, ils souhaitent le soutien 
des adultes pour différer l’activité sexuelle. On a ainsi deman-
dé à des adolescentes aux États-Unis, quel conseil leur serait 
le plus utile en matière sexuelle ; elles étaient 80 % à répondre 
qu’elles voulaient apprendre à résister aux avances sexuelles 
des garçons sans heurter leurs sentiments7. La situation 
inverse peut aussi se produire, la fille faisant des avances 
sexuelles au garçon. 

 

Des moyens créatifs de dire « non » 

« Si tu m’aimais, tu me laisserais 
faire. » 
Réponse : « Si tu m’aimais,  
tu n’insisterais pas. » 

« Tu en as vraiment envie, je le sais. » 
Réponse : « Oui, avec mon futur époux
(se) ! » 

« Tout le monde le fait, chérie. » 
Réponse : « Pas moi » ou « pas avec moi ! » 

« N’es tu pas un homme ? » 
Réponse : « Je le suis assez pour me respecter 
et te respecter aussi. N’importe quel gamin 
peut coucher. » 

« Tu as un problème alors ? » 
Réponse : « Tout va bien, au contraire. 
Restons-en là. » 

« Tu ne sais pas à côté de quoi tu 
passes. » 
Réponse : « Si je le sais : je passe à côté du 

sida, des maladies vénériennes, d’une 
grossesse, d’un avortement et d’autres 
tracas. » 

« Tu peux me faire confiance. » 
Réponse : « Je te fais confiance. Je te fais 
confiance pour ne pas faire pression sur 
moi. » 

Toutefois, plutôt que de répéter ces 
phrases il vaut mieux s’engager à 
rester pur. 
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Les adolescents ont plus que jamais besoin d’être morale-
ment épaulés par des adultes. Ils ont le droit de savoir que 
leur activité sexuelle peut fort bien attendre le mariage et il 
leur faut de bonnes raisons pour soutenir leur décision. Les 
parents et les éducateurs peuvent les aider à mûrir et affermir 
leur caractère pour résister à la tentation. Au-delà nous 
pouvons les aider se voir positivement eux-mêmes comme de 
futurs conjoints et de futurs parents, bien partis pour une vie 
épanouissante et vraiment heureuse. 

Contrairement à l’impression que donne l’industrie du 
spectacle, les couples mariés ont tendance à être plus satisfaits 
sexuellement que les couples non-mariés8, de même que tout 
ce qui est accompli par des personnes mûres est meilleur que 
ce qui est fait par des personnes immatures. 
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6e PARTIE : 

Répondre aux objections 

 On entendait traditionnellement par pureté la règle 
d’abstinence avant le mariage. La pureté est une vertu qui en-
globe à la fois l’abstinence jusqu’au mariage et la fidélité dans 
le mariage. Les règles traditionnelles de la monogamie, par 
leurs excès et leurs injustices ont écorné la valeur de la pureté. 
On peut surmonter cet obstacle et redonner vigueur à ces 
normes en modernisant l’éthique sexuelle d’un amour vrai et 
sain. 

 Un grief persistant contre la monogamie, c’est quelle est 
irréaliste et incompatible avec la nature humaine. Les rapports 
sexuels pré-maritaux et extraconjugaux auraient toujours con-
cerné une large frange de la population, mais cela se faisait en 
secret. 

 C’est tout bonnement infondé. Tromper son conjoint 
reste l’exception, même aux États-Unis où 85 % des époux 
sont fidèles9. En l’absence prolongée d’occasions pour des 
aventures sexuelles, l’intérêt pour le sexe tendrait, dit-on, vers 
zéro. 

 Pour les esprits critiques, les codes traditionnels de 
bienséance sexuelle décourageaient tout débat sur le sexe, et 
maintenaient l’obscurantisme. Même chez les couples mariés, 
le sexe s’exprimait avec des tabous. Ces critiques ne sont pas 
sans fondement. On devrait exalter tout ce qu’il y a de pro-
fond, de beau et de mystérieux dans le sexe. Pour partager 
cette initiation, il faut toutefois respecter une limite d’âge et 
un cadre éthique. 

 Certains diront que le sexe n’est pas une simple pulsion 
mais un besoin à satisfaire, comme la faim, la soif et le som-
meil, faute de quoi on court un risque pour sa santé mentale 
ou physique. Cela est faux. À travers l’histoire, le célibat à vie 
a été une option. Certains ont attendu la trentaine, voire plus, 
pour connaître l’intimité sexuelle, sans subir de séquelles 
mentales ou physiques. Que l’on sache, le manque de sexe n’a 
assurément tué personne. 

Les sexologues Masters et Johnson déclaraient que le 
sexe ne ressemble en rien à un autre processus physique car 
il « peut être différé indéfiniment ou nié de façon fonction-
nelle durant toute une vie »10. Certains spécialistes se de-
mandent d’ailleurs s’il faut parler de pulsion là où l’appren-
tissage et la volonté entrent en jeu11. Conclusion d’un psy-
chologue : « Le sexe est une pulsion naturelle mais le rôle 
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qu’il joue dans votre vie et l’importance que vous lui attri-
buez… est une question de libre choix12. » La notion de be-
soins sexuels compulsifs émane principalement d’études 
menées dans les années 1950, est discréditées depuis13. 

Contrôler les pulsions sexuelles est évidemment ce que la 
plupart des gens doivent faire en général. Même lorsqu’un 
partenaire est toujours disponible comme dans le mariage, des 
circonstances telles que la maladie, le travail, la grossesse, les 
règles, la parenté et les voyages dictent dans une large mesure 
le contrôle de soi. Ainsi, toute personne raisonnable doit ap-
prendre à maîtriser sa sexualité. 

 Pour contrer l’éthique de la licence sexuelle, il faut un 
idéal supérieur d’amour et de sexualité. Nous l’appelons 
« éthique sexuelle absolue ». Son expression extérieure est 
l’abstinence avant le mariage et la fidélité dans le mariage. 
Mais l’expression intérieure importe davantage. Intérieure-
ment l’éthique sexuelle absolue signifie que la valeur suprême 
recherchée dans les relations sexuelles n’est pas le plaisir per-
sonnel mais l’amour vrai. Cela permet de vivre une joie plus 
profonde qui englobe les dimensions spirituelles et physiques 
du couple. Ce n’est qu’en s’engageant pour la vie auprès de 
son conjoint qu’on peut être comblé.  
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7e PARTIE : 

Faire connaître  
la contre-révolution 

 Aux États-Unis, le premier financement d’une cam-
pagne éducative axée sur la contraception remonte à 1971. 
Dans les États qui se sont passé de cette éducation à la santé 
des adolescents et les États axés sur des programmes d’incita-
tion à l’abstinence jusqu’au mariage, les taux de grossesses 
juvéniles sont restés les plus bas. Au contraire, les États prô-
nant l’éducation axée sur la contraception ont les taux de 
grossesses les plus élevés14. Après des années d’échecs en ma-
tière d’éducation sexuelle, les écoles et les éducateurs dans 
tout le pays s’éveillent à une nouvelle approche ; elle repose 
sur des modèles moraux et éthiques qui ont résisté à l’épreuve 
du temps. 

À force de réussir, ces programmes prônant l’abstinence 
ont commencé à attirer l’attention du gouvernement fédéral. 
En 1996, après des décennies de soutien aux seuls pro-
grammes basés sur la contraception, le Congrès américain a 
mis au point et fondé un programme d’éducation basé sur 
l’abstinence15. Le premier congrès national d’éducation sur 
l’abstinence s’est tenu à Washington en 1997 ; 300 éducateurs, 
médecins et hommes politiques l’ont suivi. 

 

Comment ces idées sont perçues par les jeunes 

« L 
es temps sont mûrs 
pour une contre-
révolution sexuelle 

et une nouvelle vogue du mariage 
d’amour. » Celle qui parle ainsi 
donne des leçons sur l’amour ro-
mantique et la façon de faire la 
cour16. Elle a peut-être raison. Les 
courants de l’amour juvénile don-
nent de nombreux signes de chan-
gement. 

Un étudiant de 18 ans de l’uni-
versité Rutgers n’a pas honte de se 
dire vierge. D’après ses calculs, la 
moitié de ses amis le sont aussi. 
« Je veux me sentir très lié affecti-

vement à une personne avant 
d’avoir des relations sexuelles avec 
elle » dit-il. Comme lui, de plus en 
plus d’adolescents et de jeunes 
adultes résistent à la pression de 
s’adonner à une activité sexuelle 
hors mariage. La pureté pourrait 
donner un ton nouveau à la contre
-culture.  

Dans les lycées américains, les 
jeunes personnes vierges sont en 
majorité pour la première fois en 
25 ans17. La forte augmentation 
enregistrée chez les garçons (12 %) 
est un signal fort. Du côté des 
filles, la progression est de moins 

de 1 %18. Cela signifie que la cul-
ture des jeunes hommes va vers la 
maîtrise de soi. 

Les attitudes aussi ont changé. 
Selon une enquête menée en Cali-
fornie en 1997, l’amour facile n’a 
pas la cote chez les jeunes étu-
diants ; une augmentation de 10 % 
en l’espace de dix ans19. Presque la 
moitié des adolescents pense que le 
sexe avant le mariage est toujours 
« une erreur » 20. 60 % sont favo-
rables à enseigner l’abstinence aux 
adolescents non mariés21. 87 % de 
ceux qui ont répondu à un récent 
sondage ne voient pas pourquoi les 
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Comment ces idées sont perçues par les jeunes (suite) 

adolescents devraient être gênés de 
se déclarer vierges22. 

La virginité devient une source 
de fierté. Plus de 2 300 000 jeunes 
américains (13 %) ont promis de 
rester vierges jusqu’au mariage23. 

Des programmes télévisés ont 
commencé à montrer des cas de 
jeunes décidés à rester vierges. Une 
nouvelle organisation profession-
nelle appelée « Athletes for Absti-
nence » compte plusieurs vedettes 
du basket-ball et du football améri-
cain dans ses rangs24. Plus de 20 
participants à divers concours de 
beauté en 1999 avaient fait leur 
promotion à partir de l’éducation à 
l’abstinence et plusieurs ont gagné 
le concours25. On voit se dessiner  
un courant des gens qui se marient 
plus jeunes sans avoir cohabité ni 
avoir multiplié les partenaires26. 

Il y a des signes d’une ten-
dance générale. En France, l’âge 
moyen du premier rapport sexuel 
serait passé à 18 ans en général et à 
20 ans dans les classes moyennes. 
Le mariage y serait en forte 
hausse27. Du Japon à l’Afrique du 
Sud, le mouvement pour l’absti-
nence gagne du terrain28. 

Aux États-Unis, les taux d’acti-
vité sexuelle et de cohabitation ju-
vénile restent supérieurs à ceux 
d’avant la révolution sexuelle. Mais 
la jeunesse actuelle a un avantage 
sur ses aînés. Elle voit les plaisirs 
mais aussi les dangers qu’il y a à 
vivre sa sexualité. « Ils sont bien 
moins enclins à prendre des 
risques » selon un institut de mar-
keting new-yorkais. « Ils en ont 
vu… les conséquences énormes : 
la mort, le divorce29. » 

Les enfants de la génération 
sexuellement permissive « …ont 
aujourd’hui des propos, un com-
portement, une musique et une 
culture, où perce une âpre défense 
de l’amour monogame, exclusif, à 
vie où les partenaires sont mutuel-
lement fidèles30 ». Les chercheurs 
en marketing voient les jeunes 
adopter des codes plus proches de 
ceux de leurs grands-parents que 
ceux de leurs parents et parlent de 
« néo-traditionalisme »31. 

Une nouvelle éthique de pure-
té se dessine ; les parents et les 
éducateurs peuvent l’orienter vers 
un optimum de santé et de satis-
faction.  
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8e PARTIE : 

Faire la promesse 
de l’amour pur 

Les jeunes donnent de nombreux signes encourageants 
d’un changement d’attitudes et de conduite. Plusieurs indices 
dénotent en eux une capacité et un désir d’exercer des res-
ponsabilités et de se maîtriser. Mais, il faut les d’encourager. 
Ils ont besoin de voix qui les poussent à donner le meilleur de 
ce qu’ils peuvent au lieu de s’attendrir sur leurs vulnérabilités. 
Le soutien de sa famille et de son entourage aide à mieux à 
tenir ses engagements. 

L’éthique de pureté de la FIE dévoile les risques psycho-
logiques, moraux, relationnels et physiques de rapports 
sexuels avant le mariage. Elle incite à s’engager dans un ma-
riage qui dure et repose sur une fidélité réciproque : c’est le 
seul cadre où la sexualité peut combler d’amour et donner la 
vie. Cette approche respecte à la fois le pouvoir de la sexualité 
et le potentiel de croissance du caractère de chacun. Elle sti-
mule la force de caractère des gens et soutient les aspects po-
sitifs de leur entourage familial et scolaire. Quand les écoles, 
les parents et la collectivité parient sur les vertus de l’absti-
nence jusqu’au mariage, ils font évoluer la culture populaire. 
L’apologie du sexe bon marché cédera la place à une culture 
qui valorise le caractère et l’amour vrai.  

 

La promesse de l’amour pur 

P 
lusieurs signes montrent 
que la jeunesse bascule : on 
ne donne plus un chèque en 

blanc à la révolution sexuelle et à 
son héritage de promiscuité et de 
licence. Les adolescents cessent de 
stigmatiser la virginité et les lycées 
voient se développer des « clubs de 

virginité ». Des milliers de jeunes 
ont promis à eux-mêmes ainsi qu’à 
leur futur conjoint de demeurer 
abstinent jusqu’à ce qu’ils soient 
prêts à s’engager dans le mariage. 
Voici un exemple de promesse for-
mulée par des jeunes conscients de 
la valeur de se préparer au mariage. 

« La relation d’amour entre un 
homme et une femme est un don 
sacré qui doit être chéri et hono-
ré pour la fondation d’une vraie 
famille, d’une société saine et 
d’un monde de paix pour nos 
futures générations. Une fois cet 
amour consommé, il ne devra 
jamais être brisé. Et donc, à   

partir d’aujourd’hui, je m’engage à : 

1. Respecter et honorer l’idéal de 
pureté pour moi-même et pour 
les autres 

2. Développer ma personnalité et 
mon caractère sur la base de 
valeurs telles que le respect des 
aînés, l’honnêteté, l’engage-
ment et la loyauté dans mes 
relations. 

3. M’abstenir de rapports sexuels 
avant le mariage. 

4. Demeurer fidèle dans mon 
futur mariage. 

5. Encourager les autres à faire 
de même. »  
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ANNEXE 

Suggestions pour encourager 
une éthique de pureté 

Les besoins physiques, sociaux et affectifs des jeunes 
doivent être abordés avec dignité. Défendre l’abstinence 
jusqu’au mariage aide les jeunes à forger leur caractère, 
étendre leur cercle d’amis, explorer divers centres d’intérêts et 
se préparer à une carrière. La règle fondamentale selon 
laquelle le mariage est le seul cadre approprié pour cette 
profonde intimité sexuelle peut être communiquée aux jeunes 
de diverses façons. Les approches doivent s’adapter à la 
culture. 

Enseigner les concepts de base : 
 Une vision joyeuse du potentiel d’épanouissement par 

l’amour, le mariage, le sexe et la parenté ; 
 Même protégé, un rapport sexuel est susceptible de 

créer la vie et de prolonger sa lignée. Les meilleures 
personnes aptes à élever un enfant sont le père et la 
mère unis dans le mariage ; 

 La quête de l’amour vrai est noble et il faut toute une 
vie d’apprentissage et de croissance à un couple pour en 
explorer toutes les dimensions ; 

 Le meilleur moyen de trouver le bon partenaire est de 
devenir soi-même ce genre de personne ; 

 Être guidé selon son âge pour ce qui est des aspects 
physiques de la sexualité et ce, généralement en séances 
séparées pour les garçons et pour les filles ; 

 S’abstenir jusqu’au mariage signifie respecter le but 
noble de ses propres parties sexuelles et les réserver au 
partage exclusif avec son conjoint ; 

 La différence entre l’amour et les flirts causés par 
l’irruption des hormones ; 

 La différence entre le sexe et l’amour qui est authen-
tique, responsable, inébranlable, motivée par le cœur et 
l’engagement à vouloir le bien de l’être aimé ; 

 Mesures polies mais fermes pour dire non aux pressions 
sexuelles exercées hors du mariage ; 

 La vraie liberté émane d’une vie vécue selon sa cons-
cience ; 

 La sagesse des grandes religions et des traditions 
morales ; 

 Les jeunes ayant eu des rapports sexuels peuvent 
prendre un nouveau départ et commencer à vivre une 
vie basée sur la pureté ; 
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Prévenir : 
 Des dangers psychologiques, moraux et affectifs de 

rapports sexuels hors mariage ; 
 Des risques physiques de rapports sexuels hors mariage ; 
 Des abus d’alcool et de drogues pouvant amener à 

commettre des actes qu’on éviterait en étant sobres ; 
 Que certaines activités sont trop risquées pour ap-

prendre à se situer correctement en se livrant à des 
essais ou faisant des erreurs. 

Encourager : 
 Le contrôle de soi, l’intégrité, la compassion, l’empathie, 

l’altruisme et l’engagement ; 
 La pudeur naturelle des jeunes vis-à-vis de leur sexualité ; 
 Limiter les stimuli sexuels émanant des divertissements ; 
 De bonnes relations entre les jeunes et leurs parents ; 
 Des relations avec de bons adultes pouvant servir de 

modèles ; 
 Des occasions pour que les jeunes servent de guides aux 

jeunes enfants ; 
 Des moyens pour les jeunes de contribuer positivement 

à leur communauté ; 
 Un partenariat entre les parents, les enseignants et la 

collectivité qui soutient un mode de vie chaste ; 
 Superviser des groupes récréatifs ; 
 Divers projets sous surveillance répondant à la soif 

d’adolescents avides d’aventure et de prises de risques. 

Exemples de programmes mis en place aux États-Unis : 
 « The Art of Loving Well », www.bu.edu/sed/

lovingwell, École d’éducation, université de Boston ; 
 “Best Friends Foundation”, Washington DC, 

www.bestfriendsfoundation.org ; 
 “Choosing the Best”, Atlanta, www.choosingthebest.org ; 
 “CLUE Curriculum”, Pure Love Alliance ; 
 “Not Me, Not Now”, Rochester, NY, 

www.notmenotnow.org ; 
 “Postponing Sexual Involvement“ curriculum, Emory/

Grady Teen Services Program, publié en 1983, Grady 
Memorial Hospital, PO Box 26158, Atlanta, GA 30335 

 “Free Teens”, www.freeteensusa.org ; 
 “Teen Outreach Program”, www.cornerstone.to. 

Bases de données récentes : 
 ONUSIDA, le programme commun des Nations unies 

sur le VIH/sida www.unaids.org/fr/ ; 
 National Institute of Allergy and Infectious Diseases, 

www3.niaid.nih.gov ; 
 The Medical Institute for Sexual Health, 

www.medinstitute.org. 
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Autres volumes 
de cette collection 

Ce volume fait partie de la collection « En quête du 
véritable sens de la vie : perspectives sur la morale et 
l’éthique » qui traite des sujets suivants : 

1. Pourquoi une éducation éthique est-elle nécessaire ? 

2. Quelle place pour la spiritualité dans l'éducation éthique ? 

3. Principes universels et buts dans la vie 

4. La famille : première école de l'amour et de la paix ? 

5. La révolution sexuelle : quelles conséquences ? 

6. Préparation à la vie de famille : quelle éducation donner ? 

7. Amour et sexualité : quelle éthique ? 

8. Réussir son mariage : comment s’y préparer ? 

9. Comment revitaliser une culture du mariage ? 

10. Comment construire un mariage heureux ? 

11. Causes et résolution des conflits 

12. Renforcer la culture de la paix par le bénévolat 

13. La drogue et les jeunes : quelle prévention ? 

Ce volume devrait contribuer à remplir plusieurs fonc-
tions : celle d’un manuel pour ceux qui souhaitent approfon-
dir leur compréhension du sujet et celle d’une introduction 
générale aux perspectives de la FIE et de la FPU sur la morale 
et l’éthique. Les parties encadrées complètent le texte princi-
pal, alors que les annexes offrent des informations supplé-
mentaires pour les conférenciers et les lecteurs. Les rectangles 
 au début de certains paragraphes indiquent un change-
ment de diapositive. 

Le contenu de cette présentation est le fruit de l’initiative de la 
FIE qui, depuis 1990, a animé des centaines de conférences, 
d’abord dans l'ancienne Union soviétique, puis en Chine, en 
Mongolie, aux États-Unis, en Europe et en Afrique. La FIE a 
épaulé des personnels éducatifs et enseignants confrontés aux 
bouleversements éthiques qui ont accompagné les rapides muta-
tions économiques et sociales dans ces pays.  

Après chacun de ces événements, l’équipe de conférenciers et 
de rédacteurs a réexaminé chaque présentation et offert des 
suggestions. Ce processus de développement est toujours d’actua-
lité. Ainsi l’ouvrage qui se trouve aujourd’hui entre vos mains 
constitue davantage un commencement qu’une fin, et nous vous 
serions particulièrement reconnaissants de nous faire parvenir – 
éventuellement en photocopiant et remplissant la page suivante – 
toutes vos recommandations afin de l’améliorer (par courrier : 
FFFP, 34 avenue des Champs-Élysées, 75008 Paris, France, ou 
par courriel : FPU-France@club-internet.fr). 
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 MES COMMENTAIRES sur le volume « Une éthique de l’amour vrai et de la sexualité » 

À retourner à : FFFP, 34 avenue des Champs-Élysées, 75008 Paris, France 

(vous pouvez bien sûr utiliser une autre feuille pour répondre) 

 

Quels sont, selon vous, les points forts de ce document ? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Quels sont, selon vous, les points à améliorer ? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Seriez-vous d’accord pour que nous mettions en exergue une ou deux phrases de ces remarques pour faire 
mieux sentir la portée de ce document à ses futurs destinataires ? 

 Oui   Non 
 

(Vous pouvez aussi rédiger un commentaire personnel plus long sur ce volume, que nous pourrions insérer 
sous la rubrique « premiers commentaires et réactions » avec les appréciations d’autres personnalités ou experts 
d’horizons les plus variés.) 

Merci pour vos suggestions qui nous seront précieuses. 
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